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"Le malheur du Burundi, c’est Pierre Nkurunziza", selon la presse du Burkina

Le Pays, 13 avril 2017 La CommunautA® internationale face A la crise burundaise : Un silence qui sert le dictateur
Depuis que le mA©diateur tanzanien dans la crise burundaise, Benjamin Mkapa, a jetA© |1&€™A©ponge en mars dernier, la
situation va de mal en pis. Plus aucun espoir de trouver un compromis de sortie de crise ne pointe A 1a€™horizon, le dialogue
Actant de fait totalement rompu entre les protagonistes. Pire, le pays semble complA tement abandonnA© A lui-mA2me, par
une communautA®© internationale devenue aphone, qui sA€™est montrA©e jusque-lIA incapable de trouver une solution pour fa
plier le satrape.

Une situation qui a pour consA©quence de maintenir davantage les populations dans la prA©caritA©. Mais IA oAt le bat bless
davantage, ca€™est que ce silence prolongA®© de la communautA®© internationale sert le dictateur qui fait dA©sormais ce quUaE
et ne se fixe aucune limite dans la rA©pression des opposants. Le Burundi est A la croisA©e des chemins, avec un peuple
qui est devenu Ia€™otage de son propre prA©sident Le dernier acte en date est la suspension da€™un parti de |a&€™oppositior
une durA©e de six mois, parce que soupAgonnA®©, selon le pouvoir, de vouloir entretenir une milice. Le moins que Ia&€™on puis:
dire, ca€™est que le Burundi est A la croisA©e des chemins, avec un peuple qui est devenu aujourda€™hui Ia€™otage de son
prA©sident. Et cA€™est peu de dire que le malheur du Burundi, cA€™est Pierre Nkurunziza. Car, depuis que le pasteur-prA©si
eu la mauvaise idA©e de briguer un troisiA"'me mandat et de se faire rA©AGIire sur les cadavres de ses compatriotes qui
contestaient sa candidature, son pays est entrA© dans une zone de turbulences et a rompu avec la paix. Depuis lors, le
dA©compte macabre des victimes du pouvoir qui se comptent par centaines, na€™est pas prA2t de s&€™arrAter et beaucoup ¢
Burundais ont AOtA® contraints A |a€™exil pour sauver leur peau. A I&€™intACrieur, avec la rA©pression sanglante de la con
la€™opposition a AOtA© rA©duite A sa plus simple expression. Pendant ce temps, celle en exil est aussi en train de sa€™effrit
des querelles picrocholines notamment au sein du CNARED, qui sont en passe da€™avoir raison de la cohA©sion du groupe.
Ca€™est dire si le boucher de Bujumbura na€™a plus vA@ritablement da€™adversaire en face, dans le bras de fer qua€E™il a ¢
maintenant deux ans avec son peuple. Nkurunziza a donc fait place nette en faisant le mA©nage et rA"gne aujourda€™hui en
maA®tre incontestA© et incontestable dans son pays. Qui donc pour sauver le Burundi, a-t-on envie de sa&€™exclamerA ?
Da€™autant plus que le sort de ce pays ne semble prA©occuper personne, notamment les grands de ce monde qui ont le
pouvoir de changer les choses et le cours de 1a€™histoire, mais qui se sont tous dA©tournA©s du Burundi au point da€™en fair
crise oubliA©e, un pays oubliA©. MA2me les sanctions A©conomiques infligA©es par IA€™Union europA©enne (UE) na€™ont
faire reculer le satrape qui croit avoir trouvA®© la parade en contraignant ses compatriotes A mettre la main A la poche, par
des cotisations forcA©es. Ca€™est donc peu de dire que ces sanctions europA©ennes na&€™ont pas pour le moment atteint les
objectifs escomptA©s puisque ce sont les populations qui semblent payer un lourd tribut, contraintes qua€™elles sont de
participer A ce qui a toutes les allures da€™unA A«A effort de guerreA A». Avec la dA©mission de la communautA®© internatiol
est poussA© au pessimisme CAa€™est pourquoi il nA€™est point besoin de dire que SA€™il nA€™Yy avait pas ce climat de terret
nombreux les Burundais qui na€™auraient pas acceptA© ce sacrifice qui nA€™est pas le leur, mais qua€™on leur impose pour
cause qui est loin da€™Aztre celle de leurs intA©rA2ts. Sur le plan A©conomique, la situation est des plus critiques et sur le plan
politique, elle na€™est guAre meilleure, avec la rupture du dialogue entre les protagonistes, qui laisse le champ libre au
dictateur. Mais jusqua€™A quand le maA®tre de Bujumbura pourra-t-il tenir sur cette positionA ? Bien malin qui saurait
rA©pondre A cette question. En tout cas, en attendant, cA€™est le peuple burundais qui souffre le martyre. Et avec la dA©miss
de la communautA®© internationale, IA€™on est poussA© au pessimisme quant A une issue heureuse. Car, A vrai dire, lA€™ol
pas vraiment dA€™oA! pourrait venir le salut du peuple burundais, A moins que par IA€™une de ces extraordinaires surprises o
elle seule a le secret, la nature ne se charge elle-mA2me de rendre justice au peuple meurtri du Burundi, en le
dAGbarrassant da€™un dictateur sanguinaire et de la pire espA“ce, qui a fini de convaincre qua€™il sa€™est installA© A la tA
pour ses propres intA©rAdts et non pour ceux de son peuple Autrement, il ne reste plus qUAE™A espA©rer qua€™une rAGvolt
palais se charge de rA©AGcrire IA€™histoire de ce petit pays da€™Afrique, qui traA®ne toute la misAre du monde, avec un pr#
sans cA“ur et sans AGtat da€™A¢me.
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